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Voici notre toute dernière revue composée par Philippe Dumont,
ANCETILE, qui en est le rédacteur depuis plusieurs années.
Merci à tous ceux qui ont contribué par leurs textes et / ou leur photos
à ce bel ouvrage. J’encourage aussi toutes celles et tous ceux qui n’ont
pas encore eu l’opportunité de participer au contenu de la revue, de se
lancer dès cet été, à prendre des photos des lieux visités, des amis
rencontrés, à mettre par écrit l’une ou l’autre péripétie ou événement
auxquels vous aurez été témoins ou participants.
La revue est essentielle à la vie de notre Amicale, car elle concrétise le
partage. Et c’est vous qui la faite vivre.

De même, je vous invite à consulter notre site web www.agbm.fr aussi
fréquemment que vous le pouvez. Les informations qui y sont données
par Patrice Breuils, SUNSEED, sont mises à jour régulièrement, surtout
en ce qui concerne la nouvelle législation.

Enfin, le rassemblement AGBM 2015 qui se déroulera à Porquerolles, du
2 au 7 septembre, sera l’occasion de nous retrouver aussi nombreux que
possible, pour passer une semaine ensemble, avec de multiples
activités, visites et découvertes. Vous recevrez le programme et le
bulletin d’inscription dans quelques semaines, vers le mois de juin.

Je vous souhaite une bonne lecture de cette belle revue et vous adresse
à tous mes amicales pensées.

Votre dévoué Président

Marc Fischer
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Les membres du bureau

Président Fondateur Louis-Guy COTTE-LANFRANCHI

LES RESPONSABLES DE L’AGBM

Marc Alain Louis Jean Yannick

Le Bureau

Président : Marc FISCHER
Vice-Président : Alain CHAMBON
Trésorier : Louis MOUREAU
Secrétaire : Jean MARTINOT

Conseiller technique : Yannick DUBAIL

Dominique Danielle Brigitte Patrice Philippe

Les Commissions

Boutique : Dominique LAVAQUERIE, Danielle FISCHER, Brigitte CHAMBON
Communication : Patrice BREUILS, Philippe DUMONT

Les Présidents depuis la création

Louis-Guy COTTE-LANFRANCHI (1989 - 1992, 2005)
Edmond MOREAU (1992 – 1998)
Jean-Yves LECESNE (1999-2000)

Madeleine LUCET (2001 – 2004) Présidente d’honneur
Jean-François PAINAULT (2006 - 2008)

Marc FISCHER (Depuis 2009)
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Rapport de l'Assemblée Générale

Validité des votes :

13 membres présents et à jour de cotisation

Sur 17 pouvoirs reçus, 10 sont valables et 7 sont nuls car un seul pouvoir peut être donné à un membre du bureau de
l’Amicale.

Au total 13 présents et 10 pouvoirs valables représentant 43% des membres inscrits à l’Amicale, ce qui est largement au-dessus
des 25% nécessaires.

L’assemblée peut donc délibérer sur les points mis à l’ordre du jour.

ASSEMBLEE GENERALE EXTRAORDINAIRE de 9h45

1. Changement d’adresse du Siège Social de l’AGBM :

Le changement d’adresse du Siège Social de l’A.G.B.M. est demandé pour l’établir au domicile du Président en exercice tel que
proposé lors de l’AGO du 8 juin 2013 : Vote à l’unanimité des présents et représentés qui approuve ce changement.

La nouvelle adresse du siège social sera donc :

AGBM
c/o Marc Fischer
10, rue des Juifs
67000 Strasbourg

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE de 10h00

1. Approbation du P.V. de l’A.G.O. du 8 juin 2013 à Sanremo (paru dans le bulletin n° 51Avril 2014) : Approbation à l’unanimité
du PV du 8 juin 2013

2. Rapport moral du Président :

53 membres actifs à ce jour et 5 membres sympathisants

Sorties : 16

ASTROLABE suite au décès de G . Garchon, CYP suite au décès de Jean Boulay, RUMBALOT de retour en Finlande après 2 ans
à l’AGBM et pour raisons personnelles ou de santé les bateaux ARIEL de Michel Baboz, FAITH d’Eric Raffy, LADY FISH de Michel
Ducros, DOGWAY d’Alain Charles, LIBERI de Alain Bonnalgue, JEAN DES PIERRES d’Eric Devorsine, SEA TIME d’Anne Solange
Didier, MATAZ d’Alain Doreau, FANTASIA de Yannick Peres, MERCATOR de Jean Pierre Boudier, HORUS de Jean Dominique
Plantavin, SIROCCO de Stéphane Reubsaet ainsi que LES MERIDIENS de Claude Richard vendu tout récemment

COMPTE RENDU
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

Samedi 21 JUIN 2014 - Macinaggio
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Rapport de l'Assemblée Générale

Entrées : 9

YOGI de Franck Ollagnier, L’ERG BLEU d’Alain Gallardo, OLIVIA d’André Mateos, QUO VADIS VIII de Jean Paul Brun, EOS de
Jean Paul Floutier , GOOD MORNING de Julien Cuvelier, MARINAE II de Stéphane Gaillard, JUST FOR FUN de Georg Mayer,
PALIKA de Jean Marc Hurey.

Membres du Bureau :

2 démissions fin 2013 : Michelle Van Reet, Responsable de la Boutique AGBM qui a passé le flambeau à Danielle Fischer et
Dominique Lavaquerie - Michel Monbaylet, Vice Président remplacé par Alain Chambon.

Rassemblement de Paris – Décembre 2013
25 membres de l’Amicale se sont retrouvés pour le diner à L’Hôtel Mercure Parc Des Expo, pour passer un bon moment très
convivial ensemble. La visite du Salon Nautique de Paris Porte de Versailles nous a permis d’observer un nombre et une diversité
plus restreints des exposants. Est-ce un effet de la crise ou un moindre intérêt pour Paris au profit de salons tels que Cannes
etc… ?
En revanche, le repas à bord d’un petit bateau mouche a été plébiscité par les membres de l’AGBM dont des membres récents
habitant Paris et sa région et un fort contingent de la Famille de Nicole Guegen.

La revue de l’AGBM :
Nombreux commentaires élogieux sur la qualité, le fond et la forme de notre revue. Pour la maintenir à ce haut niveau, photos
et reportages sont absolument indispensables pour l’alimenter. Philippe Dumont et le Bureau souhaitent vivement l’aide de tous
les membres de l’AGBM.

Le site AGBM.fr :
Le nombre de contacts se maintient à un très bon niveau et dans la durée, soit une moyenne de 2.165 visites par mois, depuis
la France mais aussi l'Espagne, les USA, la Suisse, la Russie, l'Ukraine, le Luxembourg, la Belgique, la Chine, Israël, l'Allemagne
et le Vénézuéla.

Suggestions :
. Avoir la liste des membres accessible aux membres de l’AGBM uniquement ; Philippe Dumont travaille sur une application qui
permettra la mise à jour facile de cette liste
. Rassembler et mettre à disposition desmembres les informations telles que : où trouver des pièces de rechange (adressesmail,
magasins, personnes…), les intervenants compétents sur les GB (mécaniciens, électriciens, peintres, charpentiers de marine
etc…), les ports où le service est professionnel et compétent, l’aide pour la prise enmains de sonGB etc… Marc Fischer contactera
Philippe Dumont et Patrice Breuils pour créer une rubrique type « Assistance et bonnes adresses » qui pourrait être alimentée
par chacun de nos membres.

La Boutique AGBM :
EnMars, Dominique Lavaquerie et Danielle Fischer avec le support deMarc Fischer et de Patrice Breuils ont fait un état des stocks
et un « nettoyage » par le vide de vieux papiers et autres objets poussiéreux. L’état des stocks est maintenant à jour, dans un
fichier informatique qui permet une actualisation simple des informations du stock avant et après la vente lors de la boutique.
De nombreuses nouveautés ont été introduites cette année, en quantités limitées : sacs en voile de bateau, ceintures siglées,
torchons siglés avec les broderies récupérées sur nos vieux invendus, parkas sans manches, etc… Ceci explique sans doute le
franc succès de la Boutique à Macinaggio eu égard au nombre de bateaux présents au rassemblement (13). L’approche semble
la bonne et sera reprise l’année prochaine.

Le Rapport Moral est approuvé à l’unanimité des présents et représentés

3. Rapport financier du trésorier paru dans le bulletin n°51 d’Avril 2014 :
Les comptes de l’AGBM tels que publiés dans la revue n°51 sont approuvés à l’unanimité.
Marc Fischer rappelle que le coût réel des rassemblements est supporté par la participation des présents aux réunions et
par la contribution de l’Amicale soit environ 55% et 45% respectivement.

4. Informations sur les « Nautiques 2014 »
. Croatie : Louis et Chantal sur BABELOU ainsi que Michel et Marie Françoise dite M.F. sur ARCOS III ont entamé un long périple
vers la Croatie ; par l’intermédiaire de notre Président et Skype, ils nous tiennent informés de leurs différentes étapes et
impressions de voyage
. Baléares : Philippe et Geneviève sur ANCETILE ainsi que Michel et Corinne sur PRINCE II croisent du côté des Baléares et des
côtes espagnoles et seront rejoints par Guy et Muriel ULYSSE IV
Voilà qui promet de beaux articles sur notre revue et notre site. D’autres comptes rendus de voyage sont aussi attendus !
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Rapport de l'Assemblée Générale

5. Rassemblements Hiver 2014 et Eté 2015
Hiver 2014 : Rassemblement à Strasbourg du 16 au 19 Octobre à la découverte de l’Alsace au moment des vendanges
Eté 2015 : un sondage sera effectué par le Bureau pour déterminer la date et le lieu du Rassemblement qui sera de toute
façon sur la côte continentale ; sont évoqués les ports de Porquerolles, Sète, Marseille ou Cannes (ou autre) où les
disponibilités pour nos bateaux sont à vérifier aux dates qui conviennent à la majorité des participants au sondage.

6. Questions et Points divers :

. Michel Ginoux, WOODY, demande à ce que soient mis à jour sur le Site les statuts de l’Amicale et le Règlement Intérieur de
façon à n’avoir qu’un seul document de référence – Action : le Secrétaire

. Guy Jaradin, ULYSSE IV, pose la question par écrit des raisons de l’absence au Rassemblement de 2 membres principaux du
Bureau à savoir le Secrétaire et le Trésorier ; le Président répond que l’aide du Secrétaire et du Trésorier est évidemment
précieuse lors des rassemblements ; cela dit, dans le cas de Louis Moureau Trésorier, la planification du voyage vers la Croatie
imposait un départ précoce à la mi-Mai ; Louis avait prévenu depuis longtemps qu’il ne pourrait pas être présent au
Rassemblement ce qui ne l’a pas empêché de participer activement à l’organisation financière du rassemblement et a été
régulièrement en contact avec le Président afin de s’assurer que tout était en bon ordre en ce qui concerne sa fonction ; quant
au Secrétaire qui a lui aussi participé activement à la préparation et à l’organisation du Rassemblement, ce sont des contraintes
familiales qui l’ont tenu éloigné de nous.

. Michel Ginoux, WOODY, indique que la démission fin 2013 de Michelle Van Reet, responsable de la Boutique, aurait du être
communiquée aux membres à ce moment-là ; le Président répond que Michelle n’étant pas membre du Bureau, son souhait de
se retirer de la commission Boutique ne donnait pas lieu à une information particulière fin 2013.

. Relations avec Grand Banks

Depuis le départ de Luc et Ariane Colpin, les relations avec GB sont plus difficiles à établir par manque d’un interlocuteur
responsable; pour des raisons diverses et sans doute économiques, les participations de GB à l’Amicale (soutien financier,
fourniture des plaques et trophées du Rassemblement) sont plus difficiles à obtenir. Par exemple, le Président et son Bureau
ont dû prendre en charge la confection et la fourniture du trophée qui devient de ce fait le Trophée de l’Amicale et non plus le
trophée GB ; cependant, nous constatons la très bonne volonté d’Andreas POPP, représentant GB en France de se rapprocher
de nous et de trouver les moyens d’améliorer cette situation.

Les plaques du Rassemblement de Macinaggio corrigées seront envoyées aux membres participants dès leur réception.

. Cotisations pour 2015 : elles restent inchangées à 170 € par bateau pour les membres actifs et à 120€ pour les membres
sympathisants.

. Le Président rappelle que 2015 sera l’année du renouvellement du Bureau ; après avoir servi l’Amicale 2mandats de suite, Marc
Fischer ne souhaite pas se représenter ; il est donc fait appel à des candidatures de membres pour renforcer le Bureau de façon
à ce que le nouveau Bureau puisse procéder à la désignation du nouveau Président, d’un Vice Président, du Secrétaire et du
Trésorier.

L’ordre du jour ayant été traité et les membres n’ayant plus de questions, l’Assemblée Générale a été close à 12h par le Président
Marc Fischer.

Un apéritif a été servi.

Le Président Marc Fischer Le Secrétaire Jean Martinot
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AGBM 

 

Rapport Financier 

Exercice 1er Janvier – 31 Décembre 2014 

 Débit   Crédit 
 

 
Chèques émis en 2013, débités en 2014 1.459 ,70 C/Spécial 19.089,62 
Affranchissement 408,60 C/Fonctionnement 1.744,39 
Secrétariat 261,97 Cotisations 2014 9.220,00 
Assurances 336,88 Droit d’entrée 375,00 
Bulletin 702,00 Boutique 4.508,95 
Déplacement 193,50 RDV Macinaggio 6.770,00 
Boutique 4.874,50 RDV Strasbourg 8.864,00 
RDV Macinaggio 14.148,79 Publicité partenaire 750,00 
RDV Strasbourg 8.089,30 Don 300,00 
UNAN 180,00 Intérêts 154,74 
Location local boutique 787,53   
Internet 384,56   
SNSM 150,00   
Remboursement non participation 1.375,00   
 ________ 
 33.352,33 
 
 
C/Spécial 17.237,36 
C/Fonctionnement 1.400,48 
Chèques émis non débités 220,47      
 ________  ________ 
 51.769,70  51.769,70 
 
 
 

Trésorerie au 31 décembre 2014 
 
 
C/Spécial 17.237,36 Boutique Ancien Logo 5.607,35 
C/ Fonctionnement 1.400,48 Boutique Nouveau Logo 4.116,77 
Chèques émis non débités 220,47   
 _________  _________ 
 18.578,67  9.724,12 
                      

Rapport Financier
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Le rendez-vous d'été

Comme bien souvent à cette
période de l’année, la météo a joué
un rôle important dans la
planification de la traversée
continent-Corse. Au cours de la
semaine qui a précédée le
Rassemblement, les prévisions
météo ont été très favorables pour
ceux qui ont pu prendre le temps et
s’organiser en conséquence.

C’était le cas pour plusieurs de nos amis
dont BONNE ETOILE, OCTANT, PETIT
FIDELIO et WOODY, qui se sont
retrouvés à Sanremo pour traverser de
concert.

Malheureusement, PETIT FIDELIO
ayant constaté une avarie de son pilote
automatique, a du renoncer à faire le

trajet et l’âme en peine, Philippe Granel
et Chantal ont annulés leur participation.

Marc et Danielle Fischer, BONNE
ETOILE, ont ouvert la manœuvre en

larguant les amarresmercredi 11 juin au
petit matin et fait une arrivée à
Macinaggio le même jour en milieu
d’après-midi. Venant de Nice, Alain et
Brigitte Chambon, TRITON, l’ont rejoint
une heure plus tard. Le lendemain, jeudi
12 juin, ce ne sont pas moins de trois

bateaux qui accostèrent dans le port du
Cap Corse, à savoir Jean-Claude et
Danièle Ravier, OCTANT, accompagnés
de Mireille, Michel et Jenny Ginoux,
WOODY et Fernand et Michelle Van
Reet, BELUGA, accompagnés de
Dominique Lavaquerie.

Le rassemblement n’a pas encore
commencé,mais ça y ressemble fort. Un
diner en commun fut organisé sur le quai
pour le plaisir de chacun.

Le vendredi 13 juin, Guy et Murielle

25ème rassemblement de notre amicale à
Macinaggio du 16 au 22 juin 2014
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Le rendez-vous d'été

Jaradin, ULYSSE IV, se joignent au
groupe et tous ensemble, ils décidèrent
d’aller déguster les fameuses pâtes à la
langouste du Vieux Moulin à Centuri.
Quel régal.

Le samedi 14, Jacques et Claudine
Sixtus, SEVEN, en provenance de l’Ile
d’Elbe, ont pris leur poste dans la file des
Grand Banks.

La météo du week-end et du début de
semaine suivante, très dégradée,
occasionna encore quelques
défections : Nicole Painault, GBMIDA II,
se remettant d’une fracture au poignet,
Jean-François renonça à faire la
traversée pour une question de sécurité
et de confort de son équipage. Paul
Kieffer, L’IMPAVIDE, qui n’avait pas pu
terminer les travaux à bord renonça de
même.

Lundi 16, les préparatifs pour le début
du rassemblement allèrent bon train
avec l’installation du barnum sur le quai
derrière nos Grand Banks, et l’après-
midi, le traiteur La Rôtisserie du Port put
faire sa mise en place pour le pot de
bienvenue. Entre-temps, Robert
Sprecher , L’ATALANTE, accompagné de
Jean-Pierre Albano et Nicole, était arrivé
de Saint Florent et en début de soirée, le
bureau de l’AGBM offrit le traditionnel
verre de bienvenue avec buffet dinatoire

apprécié de tous. Nous avions remarqué
que la traiteuse (peut-on vraiment dire
cela ?) portait une curieuse calotte noire
sur la tête. À la question sur sa
signification, elle répondit que c’était le
signe distinctif des « Toqués ». Nous
n’avons pas poussé l’investigation plus

loin… Le Président fit un discours de
bienvenue avant d’ouvrir officiellement
ce 25ème Rassemblement de l’AGBM et
de permettre à tous les gosiers asséchés
de se rafraichir.

Mardi 17, arrivée d’Alain Gallardo,
L’ERG BLEU, accompagné de Gérard, et
de Bernard Sailly, CHRISTOBAL et ses
deux fils, Clément et Romain. Dans la
matinée, un atelier dédié à la pêche
réunit une quinzaine de personnes
parmi lesquelles, trois représentants de
l’Association des Pêcheurs Sportifs et de
Loisir de la Pointe Nord du Cap Corse
Mariadelorma. Ceux-ci nous expli-
quèrent les différentes raisons qui ont
poussées à la création de l’association.
L’une d’entre elles est la lutte contre le
pillage organisé des ressources de la
mer, poissons et crustacés, effectué le
long des côtes corses par certains
groupes de « plaisanciers » venus
d’Italie. Telle une flottille de bateaux de
pêche, chaque voilier ou bateau moteur
qui la compose, délivre chaque jour sa
pêche à un bateau collecteur qui ensuite
revend le produit de la pêche illicite sur
les marchés italiens.

Plus globalement, la raison d’être de
Mariadelorma, est la conservation et la
préservation des ressources de la mer
par la sensibilisation des pêcheurs
occasionnels comme nous pouvons
l’être, à la législation en vigueur, la
connaissance des espèces protégées et
interdites à la pêche, etc... Une réunion
très intéressante qui aboutit à
l’invitation à une démonstration de
montage de ligne de pêche. Même les
plus experts d’entre nous reconnurent la
passion qui anime ces pêcheurs cap
corsins.
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Le rendez-vous d'été

Après un déjeuner libre, les manches du
tournoi de pétanque débutèrent avec 12
inscrits en quatre équipes de trois.
Bonne humeur et démonstration
d’habileté dans le pointage et le tirage
aboutirent à la victoire incontestée de
Nicole, Jean-Claude et Alain.

La boutique de l’AGBM a ensuite ouvert
pour une première séance de vente. Les
très belles nouveautés proposées en
séries limitées, ceintures, torchons,
verres gravés, sacs en toile de voile ont
provoqué un véritable engouement, et
rapidement le stock de certains articles
fut en rupture. Bravo aux responsables
de la boutique.

Un très bon diner « Côté mer » fut servi
par le Traiteur du Port.

Mercredi 18, 2 heures du matin, ce fut
l’arrivée de Jean-Paul et Florence Brun
accompagnés d’un équipage familiale et
amical, QUO VADIS, après une
traverséemouvementée, voir chahutée,
nous dit-il, par une mer de travers.

Plus tard et à une heure raisonnable,
nous sommes partis à la découverte du
Cap Corse en car, accompagnés de
Sylvie Casalta, notre guide experte du
Cap. Très diserte et hautement
intéressante, elle nous transmit sa
passion du Cap Corse, sa géographie, sa
population et sa culture. Nous avons
visité la cave viticole Montemagni à
Patrimonio. Le car s’est alourdi d’une
bonne cargaison de bouteilles et après
une halte à Saint Florent pour nous
détendre les jambes, nous avons fait un
excellent déjeuner de poisson au
restaurant de plage l’Ambata dans la
baie de Farinole. La visite du Cap
continua jusque tard dans l’après-midi.

Je voudrais saluer spécialement la
dextérité du chauffeur du car, Félicien,
qui sut négocier ces virages serrés de la
route du littoral tout en évitant un bon
nombre de fois la collision avec des
voitures imprudentes.

En cours de journée, OUTREMER de
Thierry Remond, fit son arrivée en direct
de Marseille.

Le soir, le diner était libre, et chacun, au
gré des groupes qui se sont formés, a pu
goûter, outre les bons plats, à cette
amitié qui nous est chère.

Jeudi 19, arrivée de MALENA de Ulrich
Mogwitz. La flottille est maintenant au
complet avec 13 Grand Banks présents
et 37 participants.

Dans la matinée, douze d’entre nous
partirent à pied à la découverte du
sentier des douaniers jusqu’à la chapelle
Santa Maria au Nord de Macinaggio.
Notre guide, Alain Camoin responsable
du Conservatoire du Littoral, nous fit
découvrir la flore et la faune particulière
de ce littoral. Nous avons eu la chancede
pouvoir échanger, brièvement, avec
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Le rendez-vous d'été

l’équipe de bénévoles qui restaure la
chapelle. Au retour, les moins bien
chaussés, se soignèrent les pieds mis à
mal par les cailloux du sentier.
Souffrants, mais heureux !

Dans l’après-midi, Jean-Pierre Albano,
ancien patron de la vedette SNSM
Marius Oliveri de Sète, nous présenta un
film sur la station de sauvetage de Sète
ainsi que quelques images
impressionnantes d’opérations de
sauvetage menées par l’équipage du
Marius Oliveri. Jean-Pierre nous a
montré le visage d’un homme passionné
par cette mission au service des autres.
Après avoir renouvelé son engagement
5 années de suite après la limite d’âge,
il s’est résolu à abandonner
définitivement l’aventure.

Des applaudissements nourris ont
clôturé sa présentation.

Le soir un succulent diner « Coté terre »,
servi sur le quai par le traiteur régala tout
le monde avec un ragoût de sanglier,
plat typique de la cuisine corse. La SNSM

de Macinaggio fut représenté par son
Président, Jean-Pierre Polidori, son
Patron titulaire, René Berry et le
secrétaire et équipier, Jean-Paul
L’Heveder. Après un court discours de
bienvenue, Marc Fischer, notre
Président leur remit la modeste
contribution de l’Amicale au budget de la
SNSM locale.

Vendredi 20, une flemme générale
s’installa dans la flottille à l’exception
d’OUTREMER, quimit son annexe à l’eau
pour y conduire son équipage à la plage
proche. Pour les autres, se fut une
journée « récup ».

Le Président en profita pour aborder les
propriétaires allemands d’un GB 58’

JUST FOR FUN, Georg et CorinnaMayer-
Voges, pavillon Luxembourgeois, arrivé
dans la matinée et les a encouragé à
devenir membres de l’Amicale, ce qui fut
fait promptement. L’invitation à se
joindre au diner du soir fut aussi
acceptée non moins promptement !

Dans l’après-midi, une nouvelle séance
de boutique permit aux retardataires de
refaire une partie de leur garde-robe
AGBM ou de la compléter.

Le soir, le diner « vide-frigo » organisé
sous le chapiteau proposa de nombreux
et riches plats confectionnés par
l’ensemble des équipages. L’ambiance
fut là aussi très amicale. Nos nouveaux
membres Georg et Corinna Mayer-
Voges purent ainsi s’initier à l’esprit
Amicale ce qui n’a pas été pour leur
déplaire. Ce sont vraiment de très
bonnes recrues.

Samedi 21, L’Assemblée Générale
Extraordinaire et Ordinaire de l’Amicale
se tint de 9h45 à 12h sous le chapiteau.

A la fin de la réunion, nous avons eu le
plaisir d’effectuer un contact video/
Internet avec Louis et Chantal Moureau,
BABELOU, et Michel et MF Boronat,
ARCOS III.

Le Pot du Président et un apéritif
renforcé clôturèrent cette matinée. Le
Maire de Rogliano, Patrice Quilici et sa
première adjointe nous ont fait
l’honneur d’y participer.

Le soir, nous sommes montés jusqu’au
village de Rogliano pour notre Diner de
Clôture au Restaurant U Sant’Agnellu.
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Le rendez-vous d'été

Une belle surprise pour tous à cause du
cadre remarquable, du repas
gastronomique à base de poisson et de
l’accompagnement musical corse que le
patron, Jean-Marie Albertini nous avait
concocté.

Chaque pause entre les plats fut
l’occasion pour le Président Marc Fischer
et son épouse Danielle de remettre tout
d’abord les récompenses (en liquide, il
va sans dire) aux vainqueurs et
participants du tournoi de pétanque,
puis la plaque du Rendez-vous remise à
chacun des équipages, suivi de la remise
de la plaquedes 20ans de fidélité à notre
association remise à Thierry Remond,
GBOUTREMER, adhérent depuis plus de
vingt ans et enfin le trophée Amicale
GrandBanksMéditerranée, une superbe
barre à roue en teck, qui revint cette
année à Ulrich Mogwitz, GB MALENA,
pour sa fidélité et ses présences
régulières à nos rendez-vous.

Dimanche 22, Fin du XXVème
Rassemblement de l’Amicale et départ
des bateaux vers les diverses
destinations offertes par la situation de
Macinaggio.

Marc Fischer
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Humour, Humeur...

De l'utilité d'être curieux

J'avais gardé un vieux radeau de survie
réformé pour tirer sur la poignée et voir
ce qui se passait. Il a trainé longtemps
sur mon quai à Port Grimaud et, cet été
les enfants étant tous là, je me suis
décidé à réaliser la percussion de la
bouteille de CO2.
Il me semble qu'il était là depuis 2002 et
tout a encore bien fonctionné. De quoi
rallumer la polémique sur la réforme des
radeaux au bout de 12 ans. Le lobby de
Zodiac et consort est très puissant et
c'est une honte de mettre ces canots au
rebut.
Toujours est-il que j'ai récupéré les
couvertures isolantes, des bouts ….et
même les rations. Et bien çà se mange
encore mais je préférais les rations de
survie de l'armée du temps de mon
excursion en Algérie (offerte par la
France) au début 60.
Mais le plus intéressant de l'affaire est la
récupération du "Manuel pratique de
survie en mer" édition 1991 Lavauzelle
128 pages approuvé par le Ministère de
la Mer et produit par le Centre d'étude et
de pratique de la survie (encore une
bonne planque pour quelques
fonctionnaires parce que une fois réalisé
et édité que font-ils ?).

Premier conseil très utile à la page 1 :
après avoir embarqué... Patienter !!

Si vous avez des enfants ou petits
enfants d'environ 10 ans je vous
conseille de trouver ce livret. Il est plein
de bons conseils.

Apprentissage des langues : pages 11 et
12 ils apprendront 73 mots d'anglais,
d'espagnol, d'arabe (c'est très utile
surtout pour nous qui habitons dans le
93), de russe (bien qu'on soit loin de
l'Ukraine), et du chinois (çà c'est pour
l'avenir).

Secourisme : alors là plus besoin de
médecin, on sait tout soigner : arrêt
cardiaque, brûlures, fractures,
luxations, détresse circulatoire,
intoxication, empoisonnement, dents,
hydrocarbures, yeux, oreilles, maladies
et fièvre, constipation et même
accouchement. Quand je vous disais
que l'on pouvait tout soigner et tout

faire ! Des lavements d'intestin peuvent
être faits par l'anus, (si vous ne saviez
pas où mettre le tuyau), avec de l'huile
alimentaire ou d'animal (tortue...).
Naturellement lors de l'embarquement
sur le canot vous n'avez pas oublié de
prendre la bouteille d'huile, au cas où !

Bricolage : comment réparer une fuite
sur le radeau (ou un ballon !) utilisation
d'une stylo Bic ou d'un préservatif pages
66 et 67 (comprenez bien que c'est pour
opturer un trou dans le boudin du canot
et il faudra dire à vos enfants que ce
n'est pas l'utilisation habituelle).

Zoologie : pages 76, 108, 109
description des poissons comestibles,
des tortues et des oiseaux, voir
comment tuer un oiseau page 81
(attention aux serins ou aux poules du
voisin).

Admirez la tenue du naufragé !

Survivre à terre : alors si vous avez des
petits louveteaux vous pouvez leur
demander de critiquer ces informations
page 92. Il y a un plan d'un bivouac avec
latrines, bac à eaux grasses, abris, aire
de lavage, cuisine, aire de récupération
d'eau douce. Quoi de plus pour vivre
heureux ?

A la page 95 : construction d'un abri,
page 96 la construction d'un sauna,
pages 97 et 98 allumer un feu et le
garder…... Jeme demande pourquoi les
naufragés veulent revenir dans leur
pays ?

Vous ne trouverez pas obligatoirement
cette équipière là où vous aborderez !

Religion : Enfin le fin du fin pour
terminer votre lecture le chapitre
"Prières" page 121. Vous pourrez
apprendre la prière chrétienne (le Notre
Père) 6 lignes, la prière catholique et
orthodoxe (je vous salueMarie) 5 lignes,
la prière juive 32 lignes, la prière
musulmane 7 lignes et la prière pour
l'incroyant ??? Pour couronner le tout et
vous donner le moral : la prière pour un
mort 8 lignes et cerise sur le gâteau :
l'immersion en mer avec sa prière
spéciale 7 lignes.

Vous comprendrez combien la lecture de
cet ouvrage vous permettra de vous
placer dans le haut de la hiérarchie des
navigateurs !

Par Jean Martinot
QUIM
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Notrebeauprojetdecroisière2014
le long des côtes italiennes,
siciliennes et sardes avec retour
par les Baléares fut contrecarré par
la découverte d’une fissure d’un
bloc d’étambot intervenue lors de
la remise à l’eau à la fin du
carénage. Même étanchée par
l’effet du sel, nous préférons opter
pour une navigation directement
vers les Baléares, certains de
trouver à Majorque une assistance
technique si nécessaire.

De ports en ports, de retrouvailles
en retrouvailles

Nous changeons donc notre feuille de
route pour un atterrissage par Ibiza et
privilégier, à une période clémente, le
tourisme intérieur que nous avions un
peu survolé en 2012. Nous profitons de
notre passage dans le Golfe du Lion pour
saluer mon cousin Gabriel, dernier
patron de pêche à Port-Vendres et figure
notoire sur lequel plusieurs reportages
ont été réalisés. Justement, nous
croisons sur le quai l’équipe de Neptune
Magazine en plein bouclage de son
prochain numéro.

C’est à Puerto de la Selva le 8 juin que
nous retrouvons Prince II pour entamer
notre périple. Cette année, notre désir
est de sortir du tracé habituel Barcelone
- Majorque pour longer la péninsule plus
au sud et de nous offrir un temps fort en
bivouaquant dans le cratère du volcan
sous-marin des Iles Columbretes a 30
milles marins à l’est du cap d’Oropesa.

Bien sûr la météo doit être
obligatoirement de la partie, ce qui n’est
pas gagné vu le chahut que l’on supporte
depuis 8 jours ; une météo pas encore
stabilisée donc et surtout l’impossibilité
de contacter un quelconque organisme
pour réserver des bouées dans cette
réserve naturelle.

Tant pis, nous verrons plus tard ; nous
traçons vers le sud en essayant d’affiner
nos infos…

Au port de Sitges nous tombons nez à
nez avec Miguel et Cristina, Grands
Bankistes espagnols rencontrés à
Formentera en 2012, et qui nous avaient
appris l’existence de l’archipel
volcanique des Columbretes. Encore un
petit signe du destin qui nous conforte
dans notre désir. Tard dans la soirée,
juste avant d’avoir l’esprit embrumé par
force toasts de retrouvailles, Miguel
nous assure que nous pourrons réserver

Voyage au centre d'un cratère

La Ràpita/Ibiza par
Les îles Columbretes
Par Geneviève Houyau
ANCETILE

Port Vendres

Rencontre avec Neptune

Geneviève, Michel, Corinne, Philippe, Miguel et Cristina
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nos bouées à Sant Carles de la Rapita ;
l’esprit tout aussi enfumé, nous
réussissons à retenir l’info.

Le lendemain, après une journée de
navigation, nous mouillons au sud du
delta de l’Ebre, dans la zone protégée du
port naturel formé par les sédiments
charriés par le fleuve; nous voici en
pleine réserve naturelle de la Punta de la
Banya et des viviers de mollusques de la
baie naturelle de los Alfaques. Bon, vaut
mieux avoir un œil sur son sondeur car
la qualité première des sédiments c’est
de sédimenter et nos carènes tutoient
vite les fonds dès que l’on vire à tribord
près des terres.

Il nous faut prendre une décision : soit
nous parcourons les 43 milles vers les
Columbretes pour peut-être ne pas
trouver de bouées disponibles et devoir
effectuer 63 milles supplémentaires
pour arriver sur Ibiza de nuit; soit nous
poursuivons notre cabotage jusqu’à
Javéa pour une courte traversée de 49
milles vers Ibiza. Mais sans le frisson que
nous procure ce projet de dormir au
cœur d’un cratère de volcan en plein
large.

Corinne, Michel et Philippe scrutent les
fichiers météo pour le lendemain,
pendant que je m’obstine à tenter de
joindre la Generalitat de Valencia et le
port de Sant Carles de la Rapita sur le
canal 9, en vain. Le constat est amer :
pas de réservations pour deux bouées,
une veille de week-end, mi juin, pour un
site qui attire plongeurs, missions
scientifiques, bateaux promenades et
plaisanciers à voiles et à moteurs !
Cooool !

Ca « VHF » à tout va entre Prince II et
Ancetile. Finalement c’est la date qui
nous décide lorsque nous découvrons
que le lendemain sera le vendredi 13
Juin. Il y a 2 ans lors de la traversée
Majorque - Ibiza (voir le bulletin de
l’AGBM n° 50 de avril 2013) nous avions
eu la chance de pêcher notre premier
thon, alors quelle bonne fortune nous
attend demain ?

La horde sauvage

La surprise nous cueille dès 5h30 le
lendemain. Nous sommes cernés par
une vraie meute de chalutiers filant à
toute allure sur leurs zones de pêches,
spectacle saisissant dans les lueurs
mauves rosées de la pointe du jour.

Notre maigre flottille GB conserve avec
dignité le cap 173 en se faisant raser les
moustaches par ces diables marins
fumants et ronflants, engagés dans une
véritable course poursuite aux premiers
qui jetteront leurs filets. Corinne, aux
yeux de lynx, tente de les compter mais
renonce à 63…

Peu à peu la voie s’éclaircit. Réchauffés
par les premiers rayons de soleil, nous
pouvons enfin déguster un petit café,
savourer une navigation splendide sur
mer étale et accueillir nos premiers
dauphins joueurs.

La matinée s’étire dans une chaleur
étouffante ; pas un souffle d’air, la mer
est un lac qu’aucune risée ne vient rider.
Nos GB l’entaillent à peine de la proue
formant un « v » parfait. Vers 11 h nous
distinguons le relief de l’archipel. Nous
pointons sur le phare de l’Isla Grossa
perché sur le mont Colibre à 67m

La "Horde sauvage" s'élance à l'assaut des zones de pêche

Nous rattrapant par tribord arrière, celui-ci à d'abord cherché à
nous couper la route avant de se raviser...
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d’altitude. Seule île habitée de l’archipel,
le cratère en fer à cheval de cet ancien
volcan sous-marin présente une
ouverture à l’est. Plus au sud émergent
les îles de la Foradada, la Ferrera et le
Carallot.

Bienvenus en mer inconnue

Après deux tentatives radio, le gardien
de l’île répond à notre appel, nous
informe que des bouées sont libres et
que nous pouvons nous y amarrer.
YESSSS ! Hola générale de joie et
remerciements à notre bonne étoile qui
nous fait ce cadeau.

Au fur et à mesure de notre progression
le silence s’installe sur Prince II et
Ancetile. Nous sommes heureux de
découvrir ce site exceptionnel, mais
également intimidés devant les roches
pelées chapeautées de basalte, le tout
auréolé de guano. Un piton phallique de
lave noire qui fait face au phare se
dresse devant nous ; le Mascarat (nous
apprendrons son nom plus tard) est
devenu la signature photographique de
l’ile. On réalise qu’en fait on ne sait rien
de l’endroit. Le cratère émergé de ce
volcan sous marin est le résultat d’une
éruption d’une violence inouïe
provenant des entrailles de la terre il y a
plus de 2 millions d’années et qui a
traversée les 100 mètres de profondeur
de la fosse marine pour se solidifier à
plus de 50 m d’altitude. Son nom vient
de colubras, couleuvres, principales
habitantes avec leurs cousines viboras,
vipères.

Couronnant l’air de leurs vols, les
mouettes d’Audoin nous regardent
approcher en criant à tue tête. A elles
aussi nous devons le respect car elles
sont issues d'un groupe d'oiseaux dont
les premiers représentants, les
charadriiformes sont apparus au
crétacé, il y a 80 à 100 millions

d'années…

Nous allons poser nos Grand Banks sur
une terre en plein large, avec une flore,
une faune (reste-t-il des serpents ?) et,
surtout, une faune sous marine de
pleine mer. Je me demande si des dents
géantes de barracudas ne vont pas rayer
nos peintures sous-marines...

Bref, on commence à se faire humbles.
C’est respectueusement que nous
pénétrons dans « puerto Tofino » au
creux de l’ellipse de l’isla Grossa. Seul un
voilier semble assoupi dans le fond du
cratère ; nous avons toute la place. Sans
information sur les numéros de bouées
dédiées à nos longueurs, nous
cherchons où nous poser en évitant les
zones de rochers quasi affleurant. La

« patate » n’est pas loin. L’un d’eux
surnommé « trencatimones » (casse
timons) surgit du fond de la mer pour
raser la surface et mériter son nom.

Les manœuvres d’arrimage terminées,
nous reprenons contact avec le poste de
garde pour lui demander l’autorisation

Il y a un petit quelque chose de "Tintin et l'île mystérieuse", non ?

Nous voilà en place et rassuré pour la météo.
Ce calme plat laisse augurer une belle nuit sous les étoiles en plein large...
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de visiter les lieux. Les visiteurs ont
interdiction de mettre pied à terre sans
accord, et doivent être constamment
accompagnés d’un guide ou d’un
gardien. Le rendez-vous est pris pour 17
h afin d’éviter les plus fortes chaleurs ;
aujourd’hui ça tape fort. Il est 11h30,
enfin nous soufflons un peu et pouvons
nous plonger dans la contemplation du
cirque autour de nous, heureux d’avoir
réussi notre pari dans des conditions
optimales. Philippe met l’annexe à l’eau
et file faire du rase caillou avec Michel.
Bizarrement, aucun de nous ne se jette
à spontanément à l’eau, si claire que l’on
distingue parfaitement les détails des
roches les plus proches de la surface ;
mais les à pics d’un bleu très sombre et
dont la densité semble palpable, sont
impressionnants. Ils nous rappellent
peut être que nous sommes en pleine
mer et que « tout » peut venir du large ?

Près de l’escalier d’accès à la terre, une
petite vedette semble avoir été
« déposée » sur les rochers par une
énorme vague, à plus de 5 mètres de
hauteur. Une grue télescopique scellée
sur le piton rocheux nous fait
comprendre que ce bateau de service
technique est, en fait, garé en sécurité ;
cela donne toute la mesure de la météo
locale lors des tempêtes d’hiver.

A l’heure dite notre annexe est à quai,
devant l’escalier de 8 marches creusées
dans la lave et barré d’une chaine que
nous n’enjamberons qu’au signal
d’Antonio venu à notre rencontre. Il fait
partie de l’équipe de 4 personnes en
place pour 15 jours, délai de la rotation,
avec un autre guide terrestre et deux
guides plongeurs. En remontant vers le
phare nous longeons les murs de roches

La maison des gardiens, un lieu de rève par beau temps qui doit être l'enfer lors des
tempêtes d'hiver où les vents poussent à plus de 140 km/h !

Antonio notre guide qui veille à la
préservation de ce site incroyable

Mémoires de phare :

Les Îles Columbretes forment un ensemble de
quatre groupes d'îles volcaniques : l’isla
Grossa, La Ferrera, La Foradada et el Carallot.
Ophusia pour les Grecs, Colubraria pour les
romains, c’est l’abondance de serpents
trouvés sur l’archipel par les premiers
navigateurs qui lui a donnée tout
naturellement son nom. Ces terres vierges
fréquentées par les pêcheurs, servirent de
repaires aux contrebandiers mayorquins et
aux pirates barbaresques.
L’édification d’un phare sur l’isla Grossa
débute sous le règne d’Isabel II en 1854. Le
bâtiment du poste de garde puis les citernes
d’eau voient le jour 2 ans plus tard.
1860 : 3 ans après samise en service, le phare,
qui fonctionne à la paraffine, est officiellement
inauguré. C’est la fin du chantier dont le coût
total s’élève à 1.886.020.69 réales.
Alors que les colonies de serpents sont
éradiquées par un incendie, les scorpions
restent légions obligeant les premiers gardes à
placer les pieds de leurs lits dans des récipients
d’eau et de secouer soigneusement leurs
chaussures avant de les enfiler.
1895 : L’archiduc Louis Salvador d’Autriche,
après y avoir séjourné, publie une
monographie sur la faune et la flore de
l’archipel.
1900-1961 : Le phare fonctionne maintenant
au pétrole. L’illumination du feu est fixe et sa
hauteur s’élève de 50 à 60 cm. Son entretien
nécessite quatre familles de gardiens, le feu
devant être surveillé en permanence.
L’illumination très puissante provoque de
nombreux heurts d’oiseauxmigratoires contre
les parois de verre. Les fareros assurent
pendant plusieursmois leur travail sur l’ile sans
être relevés ; leurs vies se partagent entre
l’entretien du phare, la chasse, la pêche, le
jardin potager et les rosaires du dimanche.
1915 :Modernisation du phare par l’adjonction
d’un système d’occultation du feu.
1932 : Installation d’une balise radio
1938 : Occupation par les forces Franquistes
qui confisquent la balise radio
1961-1975 : Abandon du pétrole au profit de
l’acétylène. Mise en place de lentilles optiques
giratoires qui produisent une lumière de faible
intensité mais projetée à grande distance.
Acquisition d’un équipement d’incandescence
à acétylène doté d’un brûleur de 50 litres.
1975-1983 : Adjonction d’un mécanisme de
valve solaire qui permet la programmation de
l’allumage. A mesure que se perfectionne
l’équipement, le besoin de gardiens se réduit
de 4 à 3 familles, puis 2 pour finalement arriver
à un « farero » et un garde terrestre. Pendant
ces années, l’aéronavale nord américaine
utilise l’ile de Carallot comme terrain
d’entrainement de tir et d’adresse de ses
pilotes.
Depuis 1984 : L’énergie solaire est la dernière
technologie mise en place.
1988 : L’archipel est déclaré « Parc Naturel des
Iles Columbretes ».
2007-2009 : Les bâtiments du phare sont
intégralement réhabilités en centre de
recherches et musée et s’ouvrent à la visite. Le
fonctionnement du phare est entièrement
automatisé, seule unemaintenance technique
est assurée tous les 3 mois.
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érodés en vaguelettes où sont
enchâssées des scories, un peu comme
les pépites de chocolats dans un cookie.

Antonio nous rassure, les vipères et
autres couleuvres ont été éradiquées
par un vaste incendie nettoyeur au
moment de l’édification du phare et les
dernières descendantes furent aperçues
à la fin du XIX siècle. Entre temps des
lapins amenés par les pêcheurs et qui
dévastaient la flore ont été exterminés à
leur tour. Les lézards (sargantanas
ibérico) qui peuplent l’ile se tiennent à
carreau…

Cette réserve naturelle offre une halte
sécurisée aux oiseaux qui migrent
d’Europe du sud vers l’Afrique du nord,
qui l’utilise comme reposoir ponctuel,
mais elle est devenue le territoire à
demeure desmouettes d’Audouin et des
puffins cendrés. En toute impunité ces
voyous volant n’hésitent pas à s’inviter
chez les gardes et lancer des attaques en
piqué sur les poubelles de la cuisine.

Lors de notre progression vers le phare,
nous passons devant une «maman»qui
protège son petit, duveteux et
maladroit, elle ne nous quitte pas des
yeux.

Le panorama est époustouflant et prend
toute sa dimension sur le belvédère du
phare. L’ellipse d’un km de l’ile présente
au sud un monument à la vierge et un
minuscule cimetière, reliés par un
chemin qui longe l’épine dorsale du
cratère jusqu’au phare, au nord. La salle
de garde devenue un lieu d’exposition
dédié à la faune et la flore retrace
l’histoire des premiers « fareros » venus

vivre en famille. On peut admirer
l’ancienne porte en bois ouvragé de
l’édifice qui décore un pan de mur. Les
archaïques bouteilles d’acétylène sont
restées au pied du colimaçon qui s’élève
jusqu’au sommet de la tour. On se
pourlèche devant les photos sous
marines de langoustes et homards qui,

visiblement, n’ont pas été éradiqués
eux. Un vrai vivier sous nos carènes…
Depuis le temps qu’elles n’ont pas vu de
fusils ou de cannes à pêche, les bestioles
n’ont aucunement peur des plongeurs.

Dans cet aquarium géant un botaniste
Ménorquin a découvert, outre du corail
rouge (Corallium rubrum), une algue
(Laminaria rodriguezii), espèce
endémique qui ne se retrouve nulle part
dans le monde.

Le retour se fait une heure plus tard,
toujours accompagnés d’Antonio à qui
nous disons notre joie d’avoir pu faire
cette halte. Juin semble être propice
pour une visite de l’archipel, seuls
quelques voiliers de plongeurs y
séjournent et de temps en temps, un
chalutier vient y passer une pause
casse-croûte et sieste à couvert.

Nous retournons sur nos GB en « Zodiac
buissonnier », nez au ras des boudins
pour admirer le relief sous marin.

Ce soir nous dinerons sur Ancetile pour
jouir, depuis la « terrasse » arrière, de
l’embrasement des derniers rayons sur
ce panorama et conclure une journée

Apéritif au soleil couchant
sous la surveillance du phare
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riche en images. Riche jusqu’au bout
lorsque Corine nous raconte avec
humour son bain « speed dating » avec
un mérou de très belle taille (très très),
aux écailles sombres qui a surgi à 2
mètres sous ses pieds pour la lorgner
amoureusement de ses yeux globuleux
et peut-être, qui sait, tenter un baiser ?

Le lendemain très tôt un voilier de
plongeurs s’active pour les premières
palanquées sous marines. Nous saluons
Antonio sur le canal 9, puis nos regards
portés vers l’arrière embrassent une

dernière fois les iles qui rapetissent à
l’horizon, alors que nous reprenons
notre route vers Ibiza…

Ibiza, une ile plus sulfureuse que
volcanique !

LE MOUILLAGE AUX COLUMBRETES

Le mouillage est autorisé en fonction de la mer et du vent. Il n’est pas
autorisé à plus de 15 nœuds de vent et lorsque la hauteur de houle est
supérieure à 30 cm.

Il y a 13 bouées à l’Ile Grossa et 3 de plus à la Ferrera et la Forada avec
les restrictions suivantes :

Bouée n°1 jusqu'à 30 mètres de longueur

Bouées nº 2, 10, 11, 12 et 13
longueur maximum 20 mètres

Bouées nº 3, 4, 5, 6, 7, 8 et 9
longueur maximum 15 mètres

Ilot de Ferrera : Bouée n° 14
longueur maximum 15 mètres

Ilot de la Forada : Bouée n° 15 et 16 longueur maximum 15 mètres

Les attributions de bouées s’organisent par ordre de demande et les
quotas de pré-attribution s’effectuent en vertu d'un certain nombre de
préférences selon l'activité du bateau.
La navigation dans l’archipel est libre mais la vitesse est limitée à 3
nœuds dans les zones de réserve intégrale. Les capitaines doivent
communiquer leur entrée et sortie de la réserve par le canal 9 en VHF.

E-mail : parque_columbretes@gva.es
Web : parquesnaturales.gva.es
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Le projet de la croisière en Croatie
était depuis longtemps dans la tête
de Michel «Arcos» et de Louis
«Babelou». Il fut enfin concrétisé
cet été.

Ce petit récit à pour seule ambition de le
décrire le plus simplement possible,
d'informer, et d'inciter ceux qui
voudraient mais n'osent s'y rendre avec
leur bateau. Le but était évidement pour
nous de visiter les îles Croates, mais ne
voulant pas laisser le bateau sur place
pour un hivernage, le retour à notre port
d'attache était une condition
indispensable. Ce récit de croisière est
divisé en trois parties, le trajet aller
jusqu'au Monténégro et Croatie, la
croisière proprement dite dans les îles
Croates, et enfin le retour en Corse.
Macinaggio fut par convenance, le port
de rendez-vous entre Arcos basé à
Ajaccio, et Babelou basé à Marseille.

Première partie : De Macinaggio à
Brindisi

#Dimanche 18 mai retrouvailles entre
Arcos et Babelou avec une arrivée « rock
and roll » de Louis et Chantal ; le tempo
de la météo est donné.
#20 mai direction l'île d'Elbe et
Portoferraio où nous achetons une clé
3G italienneWind et Tim pour avoir deux
fournisseurs différents et pour avoir

sans se ruiner nos fichiers météo grib et
nos mails.
#Le lendemain nous continuons vers le
sud et passons devant le Concordia
«impressionnant», pas de place àGiglio,
nous finissons àPorto Ercole sans intérêt
car loin de la ville.
#22 mai nous passons devant
Civittavechia, et prolongeons jusqu'à
Riva di Traiano qui est un grand port
avec un bon accueil mais à part ça...
rien.
#Quatrième étape Nettuno 88mn : port
à éviter, on vous place à l'entrée avec un
ressac pas possible, la ville très loin, et
pour couronner le tout Babelou s'est pris
un coup de 380v sur une prise 32A
donnée pour 220v. Conclusion un
chargeur et deux convertisseurs grillés.
#24 mai départ 8h30 pour Gaeta enfin
l'Italie que l'on aime, petit port sympa
avec des gens serviables, rues bondées
le soir, glaces et pizza à gogo.
#Après une bonne nuit direction Ischia :

Une épopée formidable
Du 16 mai au 3 août
3.200 milles parcourus

Nautiques

La Croatie
en 75 jours
ARCOS, MF et Michel Boronat
BABELOU, Chantal et Louis Moureau

Par Michel Boronat
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très touristique, très chère 100€, très
bruyant, mais magnifique, escale
incontournable.
#Lundi 26 mai nous voilà devant Capri,
que nous laissons sur tribord et direction
Agropoli, avec un ponton privé déjà
connu, très serviable, et où nous
trouvons un réparateur qui en moins de
24h trouve un nouveau chargeur pour
Babelou, une télécommande de
passerelle, et répare mon antenne
parabolique.
# Le lendemainmatin 10h nous sommes
prêts à continuer notre route. Direction
Camerotta, étape sympa, tranquille et le
beau temps en plus. Nous sommes bien
en Italie du sud.
#Mercredi 28 mai arrivée à Tropea, le
temps se gâte encore, mais l'escale très
belle, la ville sur les hauteurs du port est
splendide, les spaghetti vongoles suivis
de la spécialité du coin le Tartuffo glacé,
nous aiderons à passer les deux jours de
mauvais temps annoncés.

#Vendredi 30 mai : on hésite, « pas
longtemps » et on part pour le détroit de
Messine, un temps couvert, une houle
de travers sur 10mn,mais pas de vent et
puis la mer s'aplatie en approchant de
Messine, puis calme plat en passant le
détroit avec un courant qui va nous
mener à plus de 11 nœuds à Regio Di
Calabre. Le port est petit,triste, mais
nous somment à l’abri, et puis l'escale
est égayée par « Saverio » le
personnage local qui s'empresse de
proposer ses services fromage et vin
blanc à prix dérisoire.
Les trois escales suivantes : Roccella

Ionica, Crotone, et leuca sont
inévitables car aucune autre possibilité
d'arrêt s'offre à nous, et le beau temps
indispensable.
#Le beau temps annoncé et la chaleur
revenue le 31mai nous tournons le pied
de l'Italie vers Roccella Ionica où nous
attend la meilleure pizza au mètre
jamais dégustée, qui à elle seule mérite
le détour. Le port est loin de la ville mais
la pizzeria seul commerce du port est ici
et c'est l'essentiel.
#Le temps le permettant, le lendemain
nous rejoignons la Calabre et Crotone,
ville typique avec sa grande promenade
où le soir venu toute la jeunesse viens
parader dans un incessant va et vient.
Sur le port plusieurs pêcheries qui ont
font le bonheur de Louis et de nos
papilles.
#Jeudi 5 juin le vent s'est un peu calmé
et puis 3 jours à Crotone suffisent, nous
faisons route sur Santa Maria di Leuca.
La chaleur s’installe, un peu de vent en
arrivantmais assez bonne traversée, car
le golfe de Tarente est toujours délicat à
traverser.
La petite station balnéaire, est très
originale faite de maisons de maîtres au
style oriental.
#Le 6 juin beau temps nous remontons
au nord en direction de Brindisi, mais 2
heures avant d'arriver, un vent de face
assez fort nous trempe les bateaux. Ce
vent est assez courant dans la région le
long de la cote. Au fait ; nous sommes en
Adriatique, et proche du but fixé.
Brindisi est un grand port naturel, de
commerce, militaire, et maintenant
touristique. L'escale à priori pas très
sympathique,mais finalement la ville est
plutôt belle, le port loin mais un bus tous
les 1⁄4 d'heure vous mène en plein
centre. Nous y resterons 3 jours bloqués
par ce vent du nord.

Voila pour cette première partie de
navigation qui nous amené à notre point
de départ pour le Montenegro et la
Croatie.

Il nous aura fallu 20 jours pour y
parvenir, avec une moyenne de 60
milles nautiques par navigation pour
effectuer ces 745 mn. Nous partions
vers 9h lematin pour arriver entre 12h et
15h.
Nous n'avons jamais rencontré de
problème pour les places aux ports, et
avons toujours été bien accueillis.
La météo ne nous à pas épargné, mais
grâce à notre clé 3G et au fichiers grib on
à put éviter les galères et les arrêts trop
longs aux ports.
Le seul problème fut le manque de
mouillage forain du fait de la météo,
mais également à cause du manque de
baies et crique abritées le long de la cote
Italienne.

Deuxième partie : Le Montenegro
et les îles Croates

#Mardi 10 juin, enfin nous quittons
Brindisi la venteuse, départ 5h du matin
mer belle et de plus en plus belle pour
arriver au Montenego, plus précisément
dans les bouches de Kotor à 17h.
#Arrivé dans les bouches, nous filons
directement à Tivat qui est maintenant
une nouvelle marina ultra moderne vhf
71, et où nous devons effectuer les
formalités d'entrée au Monténégro.
Choses faites avec le personnel de la
marina, et après avoir réglé 120€ pour 1
semaine, et pris rendez-vous deux jours
plus tard pour effectuer le gas-oil détaxé
79cts et les formalités de sortie du
territoire Monténégrin.
Au matin calme plat, nos deux GB
fendent les eaux de la baie à petite
allure, envoûtés par la beauté des lieux,
nous entrons dans la baie proprement
dite de Kotor, pour effectuer un petit
arrêt baignade. Deux heures plus tard,
un violent orage descend de la
montagne nous obligeant à mettre nos
moteurs en marche pour étaler les
rafales, afin de tenir sur nos ancres.
Vingt minutes plus tard le calme est
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revenu et nous en profitons pour gagner
à petite allure le port de Kotor.
Les bouches et la baie de Kotor sont des
endroits vraiment exceptionnels, la ville
de kotor est quand à elle une petite
perle.

#Jeudi 12 juin : nous repassons dans les
bouches de Kotor pour profiter d'un joli
mouillage à proximité du port, dans la
nuit nous entendons de nouveau un
orage dans la baie voisine.
#Le 13 nous retournons au port pour le
gas-oil et les formalités de départ du
territoire, les mêmes, mais à
l'envers.1h30 plus tard nous quittons le
Monténegro direction la Croatie.

Nous longeons la cote sans pouvoir
s'arrêter car aucun mouillage n'est
possible tant que l'entrée en Croatie
n'est pas faite. Le premier port d'entrée
ou de sortie en venant du Montenegro
étant Cavtat, c'est ici que nous nous
arrêtons pour les effectuer.
A Cavtat un quai d’accueil « payant » est
prévu pour effectuer ces formalités, qui
sont un peu plus compliquées.
Déjà à peine amarré, il faut changer des
euros contre des kunas, puis régler les
diverses taxes, premièrement la police
puis le bureau du port et de tourisme et
encore la police pour le visa, et enfin
régler la place, le tout en 1h environ, car
tout est à proximité.
Nous avons réglé 305€pour 1mois entre
taxe de séjour et droit de navigation.
Il est 14h enfin nous pouvons mouiller
dans une crique derrière le port et
déjeuner tranquillement. Dans l’après

midi nous longeons la cote jusqu'à
Dubrovnik, puis filons à la marina ACI de
Dubrovnik situé à quelques milles, au
fond d'un goulet.
Cette journée fut riche en émotion car il
faut s'habituer aux rouages du pays, et
à la barrière de la langue chose qui ne
nous a pas trop aidé,mais c'est le piment
des croisières.
Le soir encore pluie et orages, nous nous
endormons comme des bébés.
#Le lendemain visite de Dubrovnik, la
marina est à plusieurs km, mais un bus
passe tous les 30minutes. Après achat
d'une clé 3G Croate, visite de la ville qui
est très très belle entièrement
reconstruite après la guerre, il lui
manque pourtant maintenant un peu
d'authenticité car elle fait un peu trop
musée, avec ses milliers de touristes
quotidien. De retour au port ,la pluie
tombe à nouveau et le doute étant je
décide de demander le prix de l'escale à
la capitainerie : 120€. Nous décidons de
régler les deux nuits, et de voir demain
avec la météo quoi faire.
#Au matin encore de la pluie , et nous
comme les autres plaisanciers du port
sommes dans l'expectative. Chacun
disant la sienne, mais comme dit le
dicton « qui écoute trop la météo reste
au bistrot », nous décidons vers 11h,
malgré unepluie quasi permanentemais
pas vraiment de vent annoncé, de
quitter le port.
La navigation s'est faite de l’intérieur,
mais que du bonheur de croiser entre
ces îles dites deDubrovnik. Un relief tout
nouveau pour nous et sans risque
particulier, nous nous dirigeons vers le
parc naturel de l’île de Mjet.
D'autres bateaux ont pris la même
option, la bonne à priori car la mer est
totalement plate entre ces bouts de
terre. Il ne manque que le soleil.
L'arrivée sur Mjet est fabuleuse , un
dédale d’îlot et de minis fjords qui nous
mène à Polace où nous préférons aux
bouées l'accueil de « chez Joseph » une
des « konoba » qui en échange du repas
du soir vous offre l’appontement à leur

quai privé.
#Lundi 16 juin : Tellement bien reçu
chez Joseph, et la pluie étant toujours de
la partie nous décidons de rester un jour
de plus et de visiter le lac d'eau salé de
Mjet avec bus régulier.
#17 juin, départ de Polace pour l'autre
coté de l’île, et là encore plein les yeux
nous décidons de mouiller dans une
crique magnifique et bien abritée. Pluie
toute la nuit.

#Mercredi 18 juin entre deux nuages un
bon bain, puis départ pour Korcula.
Nous mouillons dans un baie proche de
la ville pour déjeuner, puis comme la
pluie continue de rincer nos bateaux
nous préférons avancer et rejoindre le
continent distant de 7 milles.
Après un petit orage nous touchons la
magnifique baie de Loviste où nous
passons une merveilleuse nuit « sous la
pluie ».
#Le lendemain direction île Brac, mer
belle mais du vent de nord en arrivant,
avec un petit clapot dû au courant d'air
entre le continent et l’île.
Nous entrons dans une calanque
immense bien abritée où nous trouvons
un mouillage comme seules les îles
Croates peuvent offrir. Nuit parfaite.
#Le jour suivant devait être une étape
courte avec mouillage en eau turquoise,
mais en mer les choses ne se déroulent
pas toujours selon le programme prévu.
En effet arrivé au mouillage de Drvenik,
le moteur tribord de Louis ne démarre
plus, et après quelques vérifications
d'usage, nous décidons de rebrousser
chemin vers Split où nous pensons
pouvoir réparer. Babelou sur unmoteur,
j'avance pour préparer son arrivée mais
étant vendredi, les locations ne nous
laissent aucune possibilité d'amarrage.
Nous décidons de trouver un autre port
qui sera la marina Lucica, et où par un
petit miracle nous trouvons notre
sauveur qui pour le lendemain 8h30
aura réparé la panne, « une simple
masse débranchée » ouf....
#Samedi 21 juin départ l’après-midi
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nous laissons les iles Dubrovnik pour la
région de Sibenik et prendre le
mouillage de Rajanz baie, superbe
calanque où les oursins faits par Louis
nous régalerons.
#Le lendemain un petit bain , puis
navigation entre les îles. C'est toujours
aussi beau, et direction le canal de
Sibenik dans lequel nous entrons, et où
nous déjeunons.
Après une petite sieste, nous
commençons la remonté de la rivière «
Krka », et là émerveillement total. La
navigation simple et splendide, nous
passons devant Sibenik puis continuons
notre route jusqu'au port de Skradin où
nous sommes une nouvelle fois très bien
accueillis. L'endroit est superbe et très
vert.
#Lundi 23 juin, pour visiter les cascades
de Skradin il faut prendre une navette
bateau gratuite, qui fini de remonter le
fleuve car il est interdit de le faire avec
son bateau.
15minutes suffisent pour arriver au parc
naturel de Skradin, et où vraiment la
visite vaut le détour, deux heures plus
tard nous retournons au bateau pour un
départ vers 13h.
La descente de la rivière est toujours
aussi belle, puis nous regagnons la mer
pour l’île de Zlarin, encore un joli village
et nuit calme.

#Mardi 24 juin : Départ pour une
navigation le long du continent, au loin
vers le large on aperçoit les îles Kornati,
puis du vent étant annoncé nous
tournons l’île Murter pour trouver refuge
dans l'avant port du même nom. En fin
d’après-midi nous rejoignons un ponton
resto, où nous dégustons unmagnifique
saint pierre grillé, à l’intérieur car vent et
pluie également au programme.
#Le lendemain le temps est encore
perturbé, nous restons au resto ponton,
et bien nous en a pris car à 17h tempête
pluie vent et grêle à bloc, 10minutes de
déluge puis soleil et arc-en-ciel.
Pour visiter le îles Kornati il faut acheter
un passe. Soit sur place, mais 3 fois plus

cher soit au bureau du parc national de
Murter, ce que nous faisons 45€ /jour
avant d'aller dîner au resto ponton.

#Aumatin soleil alors direction île Zut et
ses nombreux mouillages, nous en
choisissons un superbe. Louis nous
pêche oursins et huîtres que nous
dégustons au déjeuner, le soir encore
des orages.

#Vendredi 27 juin : Nous nous dirigeons
entre les îles et avec unemer d'huile vers
le parc de Telasika où nous entrons avec
émerveillement, car parsemé d’Îles et
de calanques profondes. Nous faisons
une halte sur bouée pour visiter le lac
salé Mir à 5 minutes à pied entre les pins
maritimes, puis finissons tout au fond du
fjord où nous passons la nuit après avoir
réglé notre dû aux fonctionnaires en
pneumatique, 20€ environ.

#Samedi 28 juin : Départ pour les
Kornati destination phare de la Croatie,
parcours enchanté avec toujours pins
maritimes jusqu'à l'eau puis en entrant
dans le parc tout change avec des îles

dénudées d'une pureté sublime. Nous
naviguons à allure réduite de peur de
troubler la quiétude des lieux.

Un mouillage café baignade soleil, puis
nous continuons notre promenade entre
ces îles, ici l'eau est plus claire, et la
sérénité nous envoûte.
Nous nous arrêtons à Lavsa qui est une
baie bien fermée et avec les bouées du
Konoba du coin.

#Le lendemain temps incertain nous
poursuivons notre visite pour trouver un
autre mouillage, mais face à un vent de
sud-est prévu, nous retournons à Lavsa
décidément mieux abrité, chose que
nous vérifions dans la nuit avec un
nouveau coup de vent avec pluie, mais
on est bien assuré sur la bouée.
Malgré le temps maussade, les îles
Kornati sont à elles seules, une
destination incontournables de la
Croatie et n'ont pas déçues nos
équipages enchantés par la beauté des
lieux.
#Onquitte les Kornati dans lamatinée et
on se dirige vers la baie de Kakan sous
un ciel lourd. Arrivé pour déjeuner des
bouées encore et encore et 15€ juste
pour le « lunch » nous dit le préposé en
pneumatique. Agacé par
l’empressement à encaisser quelques
kunas nous laissons la bouée, et
continuons notre route vers otok Kaprie,
mais après les Kornati et devant ici
encore tant de bouées, nous
prolongeons jusqu'au mouillage de Zirje
abrité du nord ouest qui souffle
maintenant.

Nautiques
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La encore une obole de 15€mais on y est
bien pour la nuit.
#Mardi 1 juillet, temps couvert peu de
vent, nous redescendons vers le sud et
les îles Dubrovnik. Notre escale est Hvar
haut lieu du tourisme Croate et
surnommé le Saint-Trop Croate.
Ici encore autre chose, à part les
paysages toujours aussi beaux, c'est un
tourismede jeunesse, avec jet ski , yacht
de luxe et boites de nuit, mais la ville est
splendide, et l'escale vaut le détour.

#Départ au matin vers 10h pour Vela
Luka sur l’île de Korcula, la traversée à
été bonne et nousmouillons l'ancre dans
une très belle anse avant le port, et
encore une foi bien abritée.
Détente et baignade au programme,
puis en fin de journée le percepteur des
lieux est passé 10€.
#Vendredi 3 juillet direction île de
Lastovo et la baie de Ubli qui est le port
le plus à l'ouest de Croatie à effectuer les
formalités de sortie du territoire.
L’île est une ancienne base militaire qui
maintenant est rendue aux touristes,
mais qui garde encore les restes des
infrastructures de l'époque yougoslave.
L'entrée par le nord dans la baie nous
ouvre sur un port naturel
impressionnant et magnifique. Nous
mouillons dans une anse juste à coté
d'un ancien abri à sous marin que du
bonheur. L’endroit est maintenant un
parc naturel où une taxe de 8€/personne
et par jour est perçue.
La nuit sera calme dans ce lieu chargé
d'histoire.
A elle seule l’île de Lastovo peut vous
accaparer pour une bonne semaine de
navigation, tant les criques sont
nombreuses.
#Le vendredi 4 juillet nous décidons de
faire les formalités de départ à Ubli,
avant d'aller mouiller dans une nouvelle
crique pour passer une dernière nuit en
Croatie.
Ubli a un seul quai, mais accueille une
station service, ainsi qu'une petite

alimentation. La police est à l'opposé du
bureau du port donc va et vient
épuisant.
En récupérant les passeports visés par la
douane, nous apprenons qu'il est
désormais interdit de mouiller ailleurs,
et que nous devons quitter les eaux
Croates le plus directement possible.
Ne voulant pas prendre de risque, nous
prenons donc le large en direction de
Viestre en Italie. La mer est calme, une
petite houle de travers mais rien de
méchant arrivée en Italie à 17h.

Au total le séjour en Croatie et
Monténégro aura duré 25 jours, et nous
avons parcouru à partir de Brindisi
environ 600 milles nautiques.
Malgré un temps qui n'a pas joué en
notre faveur, avec un ciel souvent
couvert, nous ne regrettons pas un
instant notre croisière en ces lieux.
Les villes et villages sont magnifiques et
d'une propreté exemplaire, les
amoureux de vielles pierres seront ravis.
La navigation est facile, les plans d'eau
sont souvent plats, il suffit de croiser
sous le vent des îles, de plus les abris
naturels sont très nombreux.
Beaucoup de ports également, soit
privés oumunicipaux, ou d'état « les ACI
». Les prix des ports sont enmoyenne de
80€ pour 13m, et dîner à deux dans les
konoba coûte environ 60€ pour une
grillade un dessert et vin. Les bouées
sont variables suivant l'endroit, environ
35€.
Malgré ce que l'on avait entendu les
gens sont gentils, serviables et
accueillants.
La Croatie est vraiment un paradis pour
la plaisance, et d’ailleurs le nombre de
bateaux rencontrés, et de voiliers de
location sont ici la preuve du succès de
ces cotes.
A noter cependant que notre navigation
s'est effectuée en juin, en août ce doit
être différent.
Le seul petit bémol serait la mer par elle
même qui à part au niveau des îles du
large, ne présente pas une clarté comme
on peut l'avoir en Corse ,Baléares ou
Sardaigne.
La mer Adriatique n'est pas non plus un
modèle de propreté, nous avons
souvent traversé des courants chargés
de déchets plastique en tout genre, et
sur plusieurs milles.

Troisième partie : Le retour en
Corse

Le retour de Croatie s'est fait par le sud
de la Sicile sur 1050 milles et 29 jours.
#Après une belle traversée nous
touchons Vieste en Italie où un accueil
chaleureux nous est réservé. La vielle
ville tout prés du port est toute en
hauteur, magnifique, à voir la nuit car la
chaleur et le soleil sont enfin arrivés.
Belle soirée, nous retrouvons
l’atmosphère des pays latin, qui nous
manquait un peu en Croatie.
Le lendemain visite de la ville et de son
marché typiquement italien,
décidément Vieste est une belle escale.
#Dimanche 6 juillet départ en
destination de Trani, la mer est plate
nous arrivons à 13h, en ce dimanche la
digue est squattée de baigneurs et
pêcheurs, et c'est un régal en la
longeant, d'observer ce spectacle digne
d'un vieux film italien.
Nous sommes reçu au quai municipal
face à une imposante cathédrale plantée
au bord de l'eau.
Ici aussi ambiance méditerranéenne ,
confirmé le soir par une cacophonie de
boite de nuit, karaoké, et sonos en tous
genre, entre lesquels circulent la moitié
de la ville. A 1h du matin stop et dodo.

#Au matin 9h départ sur une mer extra
plate pour arriver à Villanova à14h30.
Tout petit port blanc avec peu de fond,
et un minaret si non pas grand chose à
voir.
#Le 8 juillet retour à Brindisi avec encore
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du vent en arrivant, décidément cet
endroit est venteux.
#Mercredi 9 départ pour Santa Maria di
Leuca avec une légère houle due au vent
de la veille.
Puis à mi journée halte déjeuner dans
l'avant port d'Otrente, très jolie ville
médiévale.
17h30 arrivée avec un vent de sud ouest
au cap Santa Maria déjà bien établi.
Encore un bon accueil au port RAS.
Nous resterons 3 nuits à Leuca scotché
par le vent et la houle , nous en profitons
pour louer une voiture et visiter l'arrière
pays et Leccia surnommée la « Florence
du sud ». Nous avons trouvé le sud mais
pas la Florence.
#12 juillet : une ouverture météo nous
incite à effectuer la traversée de 7h sur
Crotone. L'ouverture étant à moitié
fermée, c'est avec houle et vent «
raisonnable » que nous arrivons au port,
reconnus, et accueilli avec le sourire.
Dans l’après midi d'autres bateaux
arrivent avec difficulté pour l'amarrage
car le vent à forci désormais.
Le soir pâtes aux vongolés chez
Babelou.
#Lundi 14 juillet retour à Roccella Ionica
et sa fameuse pizza.
#Mardi 15 juillet : notre prochaine étape
étant Syracuse, nous partons au lever du
jour, la mer est belle puis dans l'axe du
détroit de Messine au niveau du cap
spartivento, et comme bien souvent ici,
un courant d'air de travers avec unemer
de 1m50 nous font passer sur 25 milles
environs un moment désagréable. Puis
petit à petit la mer et le vent se calment
pour nous permettre finalement
d'arriver à Syracuse sur unemer plate et
sans vent.

Cette étape et toujours fabuleuse, le
marché dumatin et la ville sont un régal.
Nous testons sur la place de l'église
notre apero préféré, le « négroni ».
#Le lendemain départ midi pour
Marzamemi distante seulement de 24
milles. Cet ancienne tonnare a gardé son
cachet, et on imagine encore en ces

lieux les thoniers arrivant au port,
décharger leur pêche sur les quais, et la
conserverie cracher son odeur de
poisson par la cheminée toujours là.
A noter que le port de plaisance est assez
loin, ne pas hésiter à longer la route pour
rejoindre le vieux port de pêche, à nepas
rater.

#Étape suivante marina di Ragusa
grand port privé, la vhf répond en
français, la ville station balnéaire est
sympa avec une grande plage remplie
de belles filles et beaux garçons,« très
sicilien ».
#Vendredi 18 juillet San Leone, petit
port de tourisme , les gens sont gentils.
Cette station balnéaire est très familiale,
avec fête foraine et vendeurs
ambulants.
#Le jour suivant après une belle
navigation arrivée au port de Sciacca où
le ponton de la ligua navale nous reçoit
en français et chaleureusement . Sciacca
est renommé pour ses anchois, et le
nombre de bateaux de pêche témoigne
de sa grosse activité.
#Nous rejoignons Marsala le 20 juillet
pour attendre l'ouverture météo car le

temps ne s'annonce pas très bon. Au
port les distilleries de liqueurs sont
nombreuses et la ville est entre
modernité et tradition. Le port avec le
vent fait remonter les odeurs de goémon
en décomposition.
Nous attendrons 3 jours ici l'ouverture
météo.
#Mercredi 23 juillet le temps s'est un

peu calmé, nous décidons de rejoindre
les îles egades plus précisément
Favignana haut lieu des matanza au
thon des années 50 et 60.
L' île est toujours aussi belle mais des
mouillages organisés ont maintenant
envahis toutes les criques, et le petit port
s'est équipé pour recevoir les
plaisanciers.
#Jeudi 24 juillet nous quittons
Favignana pour l'Ile Marettimo afin de
nous approcher au plus prés de la
Sardaigne.
Au port de Marettimo un ponton privé
nous accueille, car dehors oùdes bouées
ont été installées depuis deux ans, une
petite houle résiduelle ne nous permet
pas de passer une bonne nuit.
Marettimo parc naturel a gardé son
authenticité, et les eaux y sont d'une
pureté exceptionnelle.
#Samedi 26 juillet les fichiers météo

annoncent peu de vent avec une petite
houle arrière, nous en profitons pour
effectuer la traversée 144 milles pour la
Sardaigne.
La météo ne s'est pas trompée et la
traversée fut agréable.
L'arrivée à Porto Corallo19h30, pour un
départ au lever du jour 5h du matin.
#La remonté de la Sardaigne par son
coté Est se fait successivement par
Arbatax, puis La Caletta, pour finir au
nord Sardaigne à Caniggioni et porto
Liscia, où nous laissons passer un gros
coup de vent dans les bouches de
Bonifaccio.
Nous nous quittons au matin du 3 août,
pour remonter par l'Ouest de la Corse
pour Arcos, et par l'Est pour Babelou.
Les deux équipages se séparent le
regard chargé d'émotion et la tête
envahie d'images a jamais ancrées en
nous. Quel beau voyage.
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Cebeau rendez-vousd’automnede
l’Amicale Grand Banks
Méditerranée a débuté avec
l’arrivée d’une quarantaine de
participantsmembresde l’Amicale,
originaires du Sud, de l’Ouest de la
France et de la région parisienne,
de Belgique, des Îles Anglo-
Normandes, d’Allemagne, et bien
sûr d’Alsace !

Ceux qui étaient arrivés en cours de
journée purent avoir un avant-goût de la
cité et de ses commerces en flânant
dans les ruelles et les places de la vieille
ville. En début de soirée, Marc Fischer et
Danielle les ont réunis à l’Hôtel Maison
Rouge, où la plupart sont logés, pour
ensuite les emmener découvrir une des
Wynstubs les plus célèbres de
Strasbourg : « s’Buerjerstuewel Chez
Yvonne ». Du temps de son ancienne
propriétaire, Yvonne Haller, grande
figure de Strasbourg, de nombreux
artistes et hommes politiques aimaient

lui rendre visite, et ils y étaient reçus en
amis.

Nous y dégustons un fameux Jarret
braisé à la bière et arrosé d’un nonmoins
fameux Edelzwicker et d’un Pinot Noir.
L’ambiance alsacienne chaleureuse de
ce débit de vins donne le ton de notre
séjour, sous le signe de l’amitié et de la
convivialité.

Tous à notre lieu de rdv, l’Hôtel Maison
Rouge, pour la visite du Parlement
Européen. Bernard et Claudine Sailly se
joignent à nous pour la journée. Un petit
contretemps a lieu car notre bus nous
fait défaut en dernière minute. De suite,
Marc et Danielle proposent que nous
nous rendions aux Institutions
Européennes en tram. Les billets sont
pris et distribués à chacun et nous voilà
partis sur les rails. A l’arrivée au

Strasbourg, un rendez-vous très attendu
le week-end du 16 et 19 octobre 2014
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Parlement Européen, et après de
nombreuses photos prises sur le Parvis.

Il nous faut nous soumettre à un
contrôle minutieux de nos personnes et
de nos poches avant d’être admis dans
le saint des saints de l’Europe. La guide
qui nous accueille ensuite nous fait
découvrir l’étonnante architecture du
bâtiment tout en nous expliquant le
fonctionnement du Parlement.

De retour au centre-ville, chacun profite
du temps libre pour aller déjeuner, faire
des emplettes ou simplement se
reposer.

À 16 heures, Michèle notre guide
touristique, nous emmène à la
Cathédrale.

Vivante, diserte, Alsacienne convaincue,
elle nous fait un historique de la ville et
de la Cathédrale bien-sûr. L’intérêt de
tous est culminant à la vue des vitraux
des XII-XIIIème siècles, de la rosace, de
l’Orgue du facteur d’orgueS Silbermann
et de l’horloge astronomique. Cette
visite est suivie d’un parcours
découverte de la Petite France, qui tire
son nom de la maladie des soldats

Français (la syphilis ou mal français) qui
y furent soignés fin du XVème siècle au
retour des campagnes d’Italie.

Très bien préservé, cet ensemble
architectural alsacien est situé sur la
Grande Île de Strasbourg, qui est
classée au Patrimoine mondial de
l'Humanité par l'UNESCO depuis 1988.
Le soir nous dînons au restaurant La
Maison des Tanneurs qui est un
bâtiment emblématique du quartier.
Tarte à l’oignon, coq au Riesling
accompagné de nouilles ménagères et
vacherin glacé sont au menu arrosés
d’un excellent Pinot Noir d’Alsace. Un
vrai régal.

Samedi 18, brouillard épais le matin,
soleil l’après-midi. A 9h le départ est
donné. Notre bus est là avec Michèle
notre guide de la veille qui nous
accompagne également aujourd’hui.
C’est dans un brouillard épais noyant le
paysage que nous nous dirigeons en
dehors de Strasbourg, sur la Route des
Vins en direction d’Obernai où nous
avons fait une halte. Le brouillard se

dissipe peu à peu laissant entrevoir les
collines pré-vosgiennes et les Vosges.
Nous nous rendons ensuite àRiquewihr ,
la perle du vignoble alsacien où un
succulent déjeuner de tartes flambées
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nous est servi. Après ce repas, nous
flânons sous un soleil éclatant dans les
ruelles typiques du village. Dans l’après-
midi, Michèle, la guide, nous emmène à
la cave viticole Allimant-Laugner à
Orschwiller, au pied du Château du
Haut-Koenigsbourg, pour y faire une
dégustation de quelques crus de la
région. Riesling, Muscat, Pinot Gris,
Gewürtztraminer, Crémant, pour n’en
citer que quelques-uns. Nous ne
refusons aucun verre, nous ne
conduisons pas ! Après une heure de
dégustations, nous chargeons les
cartons achetés dans le bus avec l’aide
de notre charmant conducteur et nous
repartons vers Strasbourg.

La pause est courte mais suffisante pour
se préparer pour la soirée.

Nous voilà à l’ombre de la Cathédrale, à
la fameuse Maison Kammerzell datée de
1427. Nous montons à l’étage par un
escalier à vis qui a son âge, et nous nous
retrouvons dans un très beau salon
privatif pour y déguster (enfin) une
vraie choucroute strasbourgeoise
accompagnée de ses six sortes de

viandes, sa charcuterie, ses knacks, puis
son munster fermier et, en clôture, un
fameux sorbet bien arrosé de Marc
d’Alsace. Une fois de plus, la
gastronomie alsacienne a atteint son
objectif, nous enchanter les papilles.

Dimanche 19, ciel dégagé, soleil. La nuit
a été bonne pour tous et suffisamment
longue pour nous permettre de
retrouver une bonne forme. Stéphane et
Marina Gaillard, nouveaux membres de
l’Amicale basés àMorlaix avec leur GB42
CL Marinae, nous ont rejointS pour la
journée.

A pied le long des quais ou par le tram,
tout le groupe se retrouve à midi à bord
de la vedette fluviale Charles Frey, pour
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un déjeuner-croisière. Cela commence
par un Pinot Gris en guise d’apéritif pris
sur la plage arrière du bateau. La
navigation débute par une remontée de
l’Ill jusqu’à la Petite France que nous
connaissons bien maintenant. Après le
passage de l’écluse, toujours
spectaculaire, nous nous dirigeons vers
les Ponts Couverts, anciennes
fortifications de Vauban. Nous
rejoignons ensuite le bassin devant le
Parlement Européen tout en dégustant
notre dernière spécialité alsacienne : le
Baeckoffe aux trois viandes.

Le retour au quai d’accueil se fait en
début d’après-midi, c’est le moment
d’une belle photo de groupe et
malheureusement aussi des
séparations. Le cœur gros, l’estomac
rempli et la tête pleine de belles images,
chacun s’en retourne chez soi, avec la
certitude d’une amitié renforcée entre
tous et la promesse de nouvelles belles
rencontre en 2015.

Merci à L’Alsace ! Et à bientôt à
Porquerolles !

Marc Fischer
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Vous le savez tous bien sûr, l’achat
d’un bateau est un moment
merveilleux…
Il est le symbole et la promesse de
voyages, de pêche, de criques, de
baignades au large, etc.

Notre expérience nautique débute en
septembre 2013 avec l’achat de PALIKA,
Grand Banks Classic 46, nous voudrions
ici vous dire le plaisir de vivre à l’année
sur notre bateau, et la joie que nous
éprouvons d’en prendre possession.

Cet enchantement de se lever au petit
matin et la magie de cette vue à 360°,
ces bateaux côte à côte, pas très bien
réveillés encore, ondulant au gré du
ressac.

Ce petit tour matinal du « propriétaire »
que l’on effectue à une cadence de
sénateur, longeant les passe-avant en
jouissant du bonheur d’être à bord. Quel
privilège de pouvoir vivre à la vitesse de
son petit navire.

Bateau rime avec « bio », en effet tout se
fait avec et en fonction des éléments : de
l’entretien aux sorties rien ne se décide
sans que Dame Nature donne son
accord.

Nous avons découvert ce qu’est la vie au
port : les anciens face aux nouveaux, les

voileux contre les « moteurs », les bois
versus les polyesters, tout ceci
occasionnant des débats passionnés.

Nous avons remarqué cependant que le
mot apaisant est MER, car à ce moment
chacun y va de son histoire, de son
moment de peur ou d’héroïsme, et là,
plus question de divergence : c’est
l’union sacrée.
Voici chers amis, notre premier ressenti
de « marins de port ».

Avec PALIKA une surprise nous
attendait : une annexe de 4,20 m avec
un moteur de 40 CV, cela nous semblait

PALIKA : Le rêve d’Annick
Petit récit de port
Par Annick et Jean-Marc Hurey
PALIKA

Témoignage
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énorme et l’idée de la vendre nous vint
très vite à l’esprit.

Sauf que rapidement nous nous
sommes rendus compte du plaisir
instantané qu’elle pouvait nous
procurer.

Nous avons la chance d’être au vieux
port de Cannes, les îles de Lérins se
trouvent à 10 minutes en annexe et un
abri digne de l’Eden nous attend pour
amarrer tranquillement notre batelet. Et
là : pique-nique, balade, pêche et
baignade se retrouvent à notre
programme.

Notre Zodiac nous permet aussi de
rejoindre en 20 minutes l’embouchure
de la Siagne, rivière qui se jette dans la
mer à Mandelieu.
Là nous avons une escorte de canards
qui nous accueillent, et un peu plus loin
en remontant le cours d’eau, devant
notre embarcation de superbes cygnes
viennent décrire des arabesques dignes
des plus grands chorégraphes.

Pour la navigation nous reviendrons vers
vous en septembre afin de vous faire
part de nos émotions et découvertes
nautiques.

Témoignage
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Après une courte escale à l’ile
d’Elbe pour l'achat de la clef 3G
Italienne qui nous servira durant
notre navigation pour charger les
fichiers météo, cap sur l'île de
Giglio.

À l’approche de l’ile, on commence à
distinguer les bras des grues
gigantesques.

Afin de protéger le site de renflouement,
les gardes-côtes italiens et des balises
en interdisent l’accès.

De plus des barrages flottants avaient
été installés pour éviter toutes
pollutions.

Nous étions relativement près de ce
chantier Pharaonique.

La passerelle de commandement au raz
de l’eau, un spectacle de désolation.

Lors de notre passage à GIGLIO, le 21
mai 2014, le COSTA CONCORDIA, était
renfloué et devait être remorqué au Port
de GENES pour y être démonté.

Passage à l'île de Giglio
Le Costa Concordia
Par Louis Moureau
BABELOU

Témoignage
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Témoignage

Le redressement du bâtiment est opéré entre le lundi 16 septembre et le mardi 17
septembre 2013 et dure 19 heures. Le coût global estimé de l'opération est de 1,1
milliard d'euros, soit plus que le coût de construction du navire en 2005-2007.
L'épave entame son dernier voyage en direction de Gênes le mercredi 23 juillet
2014. Il y arrive le27 juillet 2014auxalentoursde5hdumatinpour yêtredémantelé.

Source Wikipédia
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26ème Rassemblement
Porquerolles du 2 au 7 septembre 2015

Chers Amis,

Pour sa 26ème édition, le
RassemblementGrandBanks2015
se tiendra sous le signe de la
tranquillité.

Idéalement situé au milieu des ports
méditerranéens d’Est et d’Ouest,
Porquerolles ne nous imposera pas de
grande navigation pour la majorité
d’entre nous… Une pensée pour Erg
Bleu…

Nous allons découvrir, ou redécouvrir
pour la plupart, ce magnifique « terrain
de jeu » que sont l’île de Porquerolles et
ses environs dans un cadre toujours
aussi exceptionnel.

Bien que Porquerolles soit un lieu connu
par la plupart d’entre nous, nous avons
essayé de vous proposer un nouveau
programme alliant convivialité,
découverte et culture. Nous espérons
qu’il vous plaira.

Mercredi 2 :

Accueil des participants. Vers 19 h, pot
d’accueil de l’A.G.B.M. avec apéritif
dinatoire.

Jeudi 3 :

Départ le matin vers 10 h de TOUS les
bateaux pour un tour de l’île en balade
groupée. Arrêt baignade et déjeuner
chacun à son bord, dans un mouillage à
définir suivant la météo. Soirée libre.

Vendredi 4 :

Navette pour le continent puis balade
commentée en car pour une
« découverte vins et terroir ». Visite d’un
domaine viticole et dégustation lematin,
déjeuner dans le domaine avec la
participation éventuelle d’une
œnologue. L’après midi, visite
commentée d’un moulin à huile. Soirée
« Vide Frigo ».
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Samedi 4 :

Assemblée Générale de l’Amicale de 10h
à 12h, puis pot du Président.

Déjeuner libre.

Visite d’une fabrique de santons l’après
midi ou tournois de pétanque.

Boutique AGBM, Soirée libre.

Dimanche 6 :

Apéritif et déjeuner de clôture au
restaurant gastronomique Le Mas du
Langoustier.

Remise des plaques du rendez-vous, du
trophée de l’Amicale Grand Banks et des
récompenses des différents tournois.

Après midi surprise et boutique AGBM.
Soirée « Vide Frigo ».

Lundi 7 :

Fin du 26ème rassemblement de
l’Amicale et départ.

Vous recevrez courant juin le
programme définitif et le formulaire
d’inscription que vous aurez à nous
retourner pour mi-juillet au plus tard.

Venez nombreux, sans vous l’AGBM
n’existerait pas, nous vous adressons
nos très amicales salutations.

Nous comptons sur vous !

Alain Chambon

Le prochain rendez-vous d'été

Porquerolles

Un peu d'histoire

L'île a longtemps été le théâtre de sièges, de
guerres et d'invasions de toutes sortes:
Ligures, phéniciens, Celtes, Perses, Romains,
Pirates envahissent, pillent, se combattent,
s'allient autour de la méditerranée.

Ces conflits n'empêchent pas le commerce : de
nombreux bateaux coulés témoignent d'un
activité d'échanges très dense. Des religieux
aussi s'installent dans les îles : moines
cénobites, cisterciens et aumôniers militaires.
Mais avant d'être le paradis qu'elle est
aujourd'hui, l'île de Porquerolles a connu une
longue évolution à travers une histoire riche en
évènements.

Le village fut créé à partir de 1820, le phare en
1837 et l'église en 1850. Après être passée
entre les mains de plusieurs propriétaires
successifs, l'île fut achetée en 1912 par M.
Fournier et offerte, paraît-il, en cadeau de
mariage à sa femme. De grands travaux
agricoles furent alors entrepris et 200 hectares
de vignobles donnèrent naissance à un vin de
grande renommée qui fut l'un des premiers à
être classé "vins des Côtes de Provence".

Rachetée au 4/5 par l'État en 1971,
Porquerolles est une île protégée, rattachée
au Parc National de Port-Cros qui en assure la
gestion.

Officiellement, la circulation des voitures est
interdite sur l'île de Porquerolles, ou plutôt
sévèrement règlementée.
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De gauche à droite et de haut en bas :

1 - MARINAE II : A l'assault du château du Taureau en
Baie de Morlaix

2 - TRITON : Compagnons de route
3 - SUNSEED : Venise, Grand Canal
4 - SEVEN et TRITON : Mouillage aux Lavezzi
5 - FANTASIA : Un 50' version Fifty ?
6 - Quand Michel Ginoux ne porte pas sa casquette rouge !
7 - SUNSEED : Attention ça mouille !
8 - ANCETILE : Caméra immergée

Le Portfolio

Portfolio AGB

M

OR
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Bienvenue aux
nouveaux membres qui
nous ont rejoints en 2014

Le Carnet

Stéphane et Marina
GAILLARD
MARINAE II - 42 CL
Morlaix

Eric et Corinne DEVORSINE
JEAN DES PIERRES - 46 MY
Cannes Port Canto

Julien CUVELIER
GOOD MORNING - 44 AL

Jean-Paul et Françoise
FLOUTIER
EOS - 46 CL
Saintes Maries de la Mer

Jean-Pierre BOUDIER MERCATOR
Jean et Chantal Vermet ex-SEA KALE

Démissions :

Le mot du rédacteur

J'ai eu beaucoup de plaisir à mettre en
page ce nouveau numéro et je remercie
celles et ceux qui ont aimablement
collaborés à son élaboration.

J'encourage les autres à participer au
prochain bulletin en préparant dès cet été
photos et récits...

Philippe, ANCETILE

Michel et Betty VRTIC
TWINCKLE - 42 CL
Saint Aygulf

Yannick PÉRES
FANTASIA - 50
Argeles sur Mer

Georg et Corinna
MAYER-VOGES
JUST FOR FUN - 58
Antibes

Jean et Catherine LASSAQUE
CROIX DU SUD - 36 E
Bandol

Jean-Claude AMY
ISIS - 42 MY
Hyères les Palmiers
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